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A est connu de pourvoir la semelle premiere 
et/ou la semelle d'usure, k 1'emplacement de la 
cambrure, d'entailles qui partent des bords de la 
semelle et qui sont raccordees par des insertions 
en materiaux plus souples que ceux de la semelle 
premiere et/ou de la semelle d'usure. La largeur 
de la semelle pourvue d'insertions a 1'emplacement 
de la cambrure correspond sensiblement a la 
dimension determinee par la projection verticale 
du pied- Le pied est done protege par la semelle 
exactement comme dans les chaussures pourvues 
de semelles normales qui ne sont que legeremnt 
retrecies au voisinage de la cambrure. La profon- 
deur totale de ces entaiiles pouvait etre inferieure 
a la largeur totale de la semelle au voisinage de 
la cambrure. Pres du et/ou des bords de la 
semelle, les entaiiles etaient plus larges que pres 
du milieu de la semelle, de maniere que le con- 
tour de chaque entaille ait presque la forme d'une 
hyperbole. Bien qu'une semelle realisee de cette 
fagon provoque une torsion parfaite de la partie 
arriere par rapport a la partie avant de la semelle, 
cette realisation presente neanmoins 1'inconvenient 
qui consiste en la difficulte d'utiliser de telles 
semelles d'une fagon convenable dans la fabrica- 
tion des chaussures. 

L'invention a pour but d'eviter les inconvenients 
presentes par la realisation prealablement decrite 
et, en particulier, d'augmenter le mouvement de 
torsion de la partie du talon de la semelle par 
rapport a la partie avant. Contrairement k la reali- 
sation connue, d'apres laquelle chaque bord de 
semelle etait pourvu d'une seule entaille, il est 
propose, conformement a 1'invention, de pourvoir 
chaque bord de semelle de plusiuers entaiiles, de 
fagon que les bords limitant une entaille s'etendent 
essentiellement parallelement 1'un k Pautre et que 
leur largeur corresponde au moins k 1'epaisseur de 
la semelle. Une semelle realisee de telle fagon peut 
suivre les mouvements du pied sans gener le mou- 
vement de celui-ci. Pendant la march e avec des 
chaussures ainsi realisees, la distance entre les 
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bords limitant les entaiiles peut augmenter et/ou 
diminuer au voisinage des bords de la semelle 
selon qu'il s'agit d'entailles partant du bord 
externe et/ou du bord interne de la semelle s'eten- 
dant vers 1'interieur. II est recommande de rac- 
corder chaque entaille par un materiau qui est 
plus elastique que celui de la semelle. Comme 
materiau pour raccorder les entaiiles, on peut 
employer du crepe de latex, en particulier du 
caoutchouc mousse, ou une autre matiere presen- 
tant des proprietes egales ou analogues. Le mate- 
riau servant k raccorder les entaiiles forme de pre- 
ference une unite avec un support de pied (plasti- 
que de pied) realise d'apres la forme du pied bien 
que ce support de pied puisse etre aussi congu en 
un materiau elastique different de celui qui sert a 
raccorder les entaiiles. 

Pour obtenir un redressement du pied dans une 
chaussure pourvue d'un talon, il est connu de 
pourvoir la chaussure d'un support de pied. Ce 
support de pied a ete realise differemment selon 
1'opinion. Ainsi, il a ete recommande par exemple 
un support de pied dans lequel la partie arriere 
de la cavite du talon jusqu'au point d'appui du 
calcaneum est de forme spherique (symetrique) et 
qu'en outre la cavite meme du talon est de forme 
asymetrique telle que le bord interne (median) 
s'eleve plus haut que le bord externe de la b ar- 
riere limitant la cavite du talon, d'ou il resulte 
que la semelle premiere anterieure est placee plus 
haut dans la partie externe, en particulier sous les 
petites saillies des os du metatarse et cela suivant 
la hauteur du talon de la chaussure. Dans le cas 
de ce support de pied, on s'est base sur ce que 
la surface d'appui du pied doit etre congue de 
maniere qu'elle corresponde k la position du pied 
dans la station. 

Lorsqu'une semelle plane, en particulier une 
semelle premiere, est congue, comme prealablement 
decrit, au voisinage de la cambrure de fagon k 
pouvoir etre tordue, ceci n'a de valeur," d'apres 
1'avis general, que lorsqu'il s'agit de chaussures ne 
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presentant pas de talon, comme c'est le cas pour 
des chaussures de gymnastique. Les chaussures 
servent done uniquement a proteger les pieds con- 
tre des influences exterieures. L'emploi d'une telle 
cambrure articulee n'a done aucun sens dans le 
cas de chaussures a talon, car Fexperience a raon- 
tre que dans ies chaussures a talon, lorsqu'elles ne 
presenteut pas une piece de renfort rigide incor- 
poree dans 1'articulation, le pied provoque un fle- 
chissement au voisinage de la cambrure. De ce 
fait, on a congu de telles pieces d'articulation de 
plus en plus rigides. De telles pieces d'articulation 
rigides etaient prevues aussi bien dans des chaus- 
sures qui presentment une semelle premiere plane 
que dans des chaussures qui comportaient une 
plastique de pied, c'est pourquoi les professionnels 
considerent comme un non-sens de pourvoir les 
chaussures, presentant comme connu en soi un sup- 
port de pied, d'une articulation souple. 

II a ete recommande de supprimer les pieces 
d'articulation rigides prevues dans les chaussures 
pour faire en sorte que la chaussure puisse sui- 
vre les variations de forme dynamiques auxquelles 
le pied est soumis pendant la marche. Pour adap- 
ter la surface d'appui dans la chaussure a la tor- 
sion, il a ete recommande de prevoir dans la 
chaussure, au voisinage de 1'eminence extern e du 
pied, une piece cuneiforme afin d'eviter la defor- 
mation vers 1'exterieur de la chaussure par le 
pied. Cette idee initiale, en soi exacte, de faire en 
sorte que le pied puisse se comporter dans la 
chaussure comme s'il n'etait pas chausse, n'a pu 
se developper parce que Fexperience des profes- 
sionnels se trouvait en opposition avec cette idee. 
Comme la semelle premiere restait inchangee, a 
part Fadjonction au voisinage de Feminence 
externe d'une piece cuneiforme, cette directive ne 
pouvait aboutir a un succes total. 

De nombreux essais ont demontre qu'un succes 
total peut etre obtenu si on pourvoit, comme pro- 
pose d'apres une autre caracteristique de i'inven- 
tion, la semelle, en particulier la semelle premiere, 
pourvue d'un support de pied et au voisinage de 
la cambrure de plusieurs entailles, d'un support 
de pied qui est concu de facon que. comme connu, 
la partie . arriere de la cavite du talon jusqu'au 
point d'appui du calcaneum soit symetrique et 
qu'en outre le talon lui-meme ait une forme asy- 
metrique, de sorte que le bord interne s'eleve plus 
haut que le bord externe de la barriere limitant 
le talon et que la surface d'appui de la semelle 
premiere anterieure s'eleve k partir du cote inte- 
rieur du pied vers le cote exterieur du pied sui- 
vant la hauteur du talon. 

Par une telle structure de la chaussure, en parti- 
culier de la semelle premiere, on evite tout gau- 
chissement de celle-ci au voisinage de la cambrure 
lorsque la chaussure s'adapte pendant la, marche 



aux mouvements du pied. Le pied, est alors 
redresse et cela non seulement dans la station, 
mais conserve aussi sa position droite optimale 
pendant la marche. Par cette combinaison des 
caracteristiques sus-enoncees, 1'appareil musculaire 
redresseur du pied et de la jambe trouve la possi- 
bility de se developper sans diflScultes, de facon 
qu'un flechissement du pied soit evite au voisinage 
de la cambrure et que, par consequent, un flechis- 
sement de la cambrure de la chaussure soit egale- 
ment evite. Dans ce cas, il est essentiel que, par 
les entailles d'une certaine largeur prevues au voi- 
sinage de la cambrure et raccordees par un mate- 
riau fortement elastique, puisse se produire un 
refoulement au voisinage du bord interne de la 
semelle et une extension au voisinage du bord 
externe de celle-ci. de maniere que la partie du 
talon soit, non seulement soulevee et abaissee par 
rapport a la partie anterieure de la semelle, mais 
aussi tournee vers Finterieur au cours d'un mou- 
vement. 

Pour distinguer ceci plus clairement, on note 
encore : 

Un pied, dispose dans une chaussure a talon 
avec une semelle premiere dont la surface d'appui 
est plane au voisinage de la partie anterieure et 
de la partie du talon, presente une position nette- 
ment incorrecte, e'est-a-dire que les fentes d'arti- 
culation s'ouvrent seulement d'une cote et que le 
premier rayon est deplie. Dans le mouvement de 
marche, un pied fonctionnant normalement tend 
a se. tordre. Mais il est empeche de se redresser 
activement lorsque la semelle est plane au voisi- 
nage de la partie anterieure et de la partie poste- 
rieure et s'il est prevu dans la cambrure une piece 
d'articulation rigide. Meme lorsqu'on supprime la 
piece d'articulation rigide d'une telle chaussure, le 
pied ne peut se redresser activement pendant le 
mouvement. 

Si la semelle, en particulier, la semelle premiere, 
est congue conformement a Tinvention le pied a 
une position, initiale qui correspond a .la hauteur 
du talon et qui evite une position incorrecte dans 
la station. Lorsque le deroulement du pied 
chausse continue le talon se deplace en se soule- 
vant vers 1'interieur du pied et s'approche en meme 
temps de 1'eminence du gros orteil. Une contrainte 
du pied par la chaussure ne se produit pas lors- 
qu'on suit la directive sus-enoncee. Comme on 
aboutit automatiquement par cette directive au 
redressement necessaire du pied, il n'y a aucun 
risque pour que I'articulation de la chaussure 
subisse un flechissement et que de ce fait le talon 
soit pousse vers 1'arriere. Le risque de deplacement 
du talon n'existe que lorsque Tarticulation de la 
chaussure a talon, dans le sens l'invention. est 
concue d'une facon souple sans que la semelle 
et 'ou la semelle premiere soit pourvue d'une plas- 



tique de pied mais soit essentiellement plane. Ce 
deplacement du talon est d'autant plus important 
que le talon est haut. 

Pour perfectionner la directive donnee, il est 
utile de pourvoir la semelle, au moins au voisi- 
nage de Teminence du gros orteil, d'un evidement 
qui est completement ou partiellernent rempli par 
un materiau qui est plus elastique que le materiau 
de la semelle, en observant que le point le plus 
bas de Teminence du gros orteil doit se trouver 
au-dessous de la face superieure de la semelle, en 
particulier de la semelle premiere, presentant a 
tous les endroits la meme epaisseur et n'etant pas 
encore pourvue d'un support de pied.afin de pou- 
voir realiser celui-ci aussi mince que possible. On 
obtient un autre perfectionnement en faisant en 
sorte qu'au voisinage du talon soit prevu egale- 
ment un evidement qui est completement ou par- 
tiellernent rempli par un materiau qui est plus elas- 
tique que celui de la semelle. Aussi, dans ce cas, 
le point le plus bas de la cavite du talon doit se 
trouver au-dessous de la face superieure de la 
semelle, en particulier de la semelle premiere. 

En plus des evidements decrits prealablement, la 
semelle peut etre pourvue aussi au voisinage de 
la surface d'appui des eminences des orteils d'un 
ou plusieurs evidements qui sont egalement com- 
pletement ou partiellernent remplis d'un materiau 
qui est plus elastique que celui de la semelle, en 
particulier de la semelle premiere. Ce materiau 
elastique peut etre plus elastique encore que le 
materiau relie par vulcanisation avec la semelle 
plane et/ou semelle premiere formant les conve- 
xites et les concavites du support de pied et qui 
doit aussi remplir les entailles prevues au voisi- 
nage de Tarticulation de la semelle. Naturellement, 
\es entailles peuvent aussi etre remplies par un 
materiau tres elastique qui est alors plus elastique 
que celui formant le support de pied. 

L'invention est expliquee au moyen de plusieurs 
exemples de realisation : 

La figure 1 .est une vue en plan d'une semelle 
premiere presentant au voisinage de Tarticulation 
plusieurs entailles d'une certaine largeur partant 
des bords de la semelle; 

La figure 2 est une vue en plan d'une semelle 
premiere analogue a celle de la figure 1 dont les 
entailles d'une certaine largeur disposees en chi- 
canes sont remplies d'un materiau qui est plus 
elastique que celui de la semelle premiere; 

La figure 3 est une vue en plan d'une semelle 
premiere dont les entailles remplies d'un materiau 
elastique depassent des deux cotes la zone de Tar- 
ticulation; 

La figure 4 est une vue en plan d'une semelle 
premiere qui est pourvue a sa surface dirigee vers 
le pied d'une plastique de pied correspondant a 
la forme du pied; 
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La figure 5 est une vue en plan d'une semelle 
premiere analogue a celle de Texemple de realisa- 
tion de la figure 4 conforme a l'invention; 

La figure 6 est une vue sur la face inferieure 
d'une semelle premiere realisee conformement a 
Tinvention; 

La figure 7 est une coupe suivant la ligne VII- 

VII de la figure 6; 

La figure 8 est une coupe suivant la ligne VIII- 

VIII de la figure 6; 

La figure 9 est une coupe suivant la ligne DC-IX 
de la figure 6; 

La figure 10 est une coupe suivant la ligne X-X 
de la figure 6; 

La figure 11 est une coupe suivant la ligne XI-XI 
de la figure 6; 

La figure 12 est une coupe suivant la ligne XII- 

XII de la figure 6; 

La figure 13 est une coupe suivant la ligne XIII- 

XIII de la figure 6; 

La figure 14 est une coupe suivant la ligne XIV- 

XIV de la-figure 6. 

La semelle remiere 1 est pourvue, au voisinage 
de Tarticulation, d'entailles 4, 5 qui partent des 
bords 2, 3 de la semelle et qui presentent des lon- 
gueurs differentes mais des largeurs egales, bien 
que la largeur d'une entaille, vue en direction de 
celle-ci, ne doit pas etre obligatoirement uniforme. 

Tandis que les entailles 4, 5 de la semelle. pre- 
miere 1 sont disposees entre elles de maniere que 
chaque entaille 4 se trouve dans la meme direction 
que Tentaille 5 correspondante, les entailles 6, 7 
de la semelle premiere 8, qui sont raccordees par 
un materiau elastique 9, sont disposees en chicanes 
de maniere que les entailles 6 se terminent entre 
les entailles 7 ou inversement, bien qu'il soit pos- 
sible de choisir les longueurs des entailles, de sorte 
qu'elles ressemblent sensiblement a celles de 
Texemple de realisation de la figure 1. 

II est recommande, en particulier lorsque la 
semelle premiere est pourvue d'une plastique de 
pied correspondant a la forme du pied, de prevoir 
des entailles, non seulement a Templacement de 
Tarticulation, mais aussi dans la partie du talon 
et dans la partie anterieure avoisinante de la 
semelle premiere comrae le montre la semelle pre- 
miere 10. D'une facon analogue a Texemple de 
realisation de la figure 1, les entailles 12, 13, rac- 
cordees par le materiau" 11, sont disposees de 
maniere que chaque entaille 12 se trouve dans la 
meme direction que Tentaille 13 correspondante. 
Les entailles 12, 13 ne s'etendent pas obligatoire- 
ment parallelement Tune a Tautre mais peuvent 
former entre elles des angles aigus tel qu'il est 
indique dans la partie anterieure. 

Si une chaussure" a pourvoir d'une semelle pre- 
miere conforme a. Tinvention doit etre pourvue 
d'une plastique correspondant a la forme du pied. 
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il est recommande de raccorder les entailles de la 
semelle premiere par le meme materiau dont est 
constitute la plastique. La semelle premiere de 
cuir et/ou autre materiau, pourvue d'entailies, est 
assemblee par vulcanisation, de caoutchouc mousse 
par exemple, avec une plastique pour former un 
seul corps; au cours de ce processus de vulcani- 
sation, les entailles sont en meme temps raccordees 
par du caoutchouc. La semelle premiere I4 S dont 
les entailles correspondent a la disposition et a la 
forme des entailles 12, 13 de Fexemple de realisa- 
tion de la figure 3, forme, apres assemblage avec 
la plastique 15 et la couverture 16, une unite. La 
semelle 17 indique que la plastique 18 peut aussi 
avoir une autre forme que la plastique 15. 

La semelle premiere 19, realisee, par exemple, 
en cuir ou en un materiau qui consiste en des 
fibres impregnees d'un adhesif ou en une matiere 
artificielle telle que le chlorure de polyvinyle, pre- 
sente au voisinage de rarticulation egalement des 
entailles 20 d'une largeur qui est superieure a 
1'epaisseur de la semelle premiere 19. Ces entailles 
sont raccordees par le materiau formant le support 
de pied, bien qu'efles peuvent 1'etre par un mate- 
riau plus elastique que celui qui f orme le support 
de pied. Au voisinage de 1'eminence du gros orteil 
est prevu un evidement 21, a 1'emplacement du 
talon un evidement 22. et a 1'emplacement des 
saillies des petits orteils un evidement 5, qui peu- 
vent etre egalement remplis par le materiau for- 
mant le support de pied. II est recommande de 
remplir au moins les evidements 21 et 22 par un 
materiau plus elastique bien qu'il soit naturelle- 
ment plus simple de remplir les entailles 20 et les 
entailles 21, 22 et 23 par le materiau qui constitue 
le support de pied. 

Comme visible dans les figures 7 a 14, la 
semelle premiere est pourvue d'un support de pied 
dont la forme a ete determinee a la suite de nom- 
breux essais et trouvee comme etant la meilleure. 
Comme visible dans les figures 7 a 10, la face 
superieure du support de pied se trouve au milieu 
de I'evidement 21, au-dessous de la face superieure 
de la semelle premiere non pourvue du support 
de pied relie avec elle. H en est de meme pour 
la cavite du talon, comme visible dans les figures 
13 et 14, tandis que les autres faces du support 
de* pied proprement dit se trouvent au meme 
niveau ou au-dessus de la face superieure de la 
semelle premiere non pourvue encore d'un support 
de pied. Naturellement, la semelle premiere peut 
etre congue de maniere que les points les plus bas 
du support de pied se trouvent, au voisinage de 
1'eminence du gros orteil et/ou du talon, au 
niveau de la face superieure de la semelle premiere 
non pourvue du support de pied, mais cela pre- 
sente 1'inconvenient que le support de pied devient 
plus epais. II est nettement visible que le support 
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de pied est plan dans la partie anterieure tant que 
la semelle premiere n'est pas encore chargee par 
le pied. Dans la region entre la partie anterieure 
et celle de Tarticulation, le bord externe 24 de la 
semelle premiere est plus haut que le bord interne 
25 de ladite semelle; au voisinage de 1'articulation 
(fig. 11), les deux bords se trouvent au meme 
niveau. Au voisinage de la barriere du talon 
(fig. 12), le bord interne 25 de la semelle premiere 
est plus eleve que le bord externe 24, tandis que 
les deux bords au voisinage des points d'appui du 
! talon ont la meme hauteur (fig. 13). On remarque 
done, en outre, que la partie arriere de la cavite 
du talon est symetrique jusqu'au point d'appui du 
calcaneum. La barriere du talon est designee dans 
la figure 14 par 26. 

RESUME 

Chaussures avec au moins une semelle qui est 
pourvue, a 1'emplacement de la cambrure, d'en- 
• tallies partant des bords de la semelle, caracteri- 
sees par le fait que chaque bord de semelle est 
pourvu de plusieurs entailles, les bords iimitant 
une entaille s'etendant essentiellement parallele- 
ment Tun a 1'autre et leur largeur correspondant 
au moins a 1'epaisseur de la semelle. 

Les entailles partant des bords de la semelle 
sont raccordees par des insertions qui consistent 
en un materiau plus souple que la semelle premiere 
et/ou la semelle d'usure. 

Le materiau raccordant les entailles forme, avec 
le support de pied etabli d'apres la forme du pied, 
un ensemble. 

Le support de pied est concu, comme connu en 
soi, de facon que la partie arriere de la cavite du 
talon soit symetrique jusqu'au point d'appui du 
calcaneum et qu'en outre la cavite du talon ait une 
forme asymetrique, de maniere que le bord interne 
s'eleve plus haut que le bord externe de la bar- 
riere Iimitant la cavite du talon et que la face 
d'appui de la semelle premiere anterieure soit plus 
elevee dans la partie externe et cela suivant la 
hauteur du talon de la chaussure. 

La semelle presente, au moins au voisinage de 
1'eminence du gros orteil, un evidement qui est 
completement ou partieJlement rempli par un mate- 
riau plus elastique que celui de la semelle, en par- 
ticulier de la semelle premiere. 

Le point le plus bas de 1'emplacement de 1'emi- 
nence du gros orteil se trouve au-dessous de la 
face superieure de la semelle. en particulier de 
la semelle premiere qui presente partout la meme 
epaisseur et qui n'est pas encore pourvue d'un sup- 
port de pied. 

II est prevu, egalement au voisinage du talon, 
un evidement qui est completement ou partielle- 
ment rempli d'un materiau plus elastique que celui 
de la semelle. en particulier de la semelle premiere. 



Le point le plus basT de la cavite du talon se 
trouve aussi au-dessous de la face superieure de 
la semelle, en particulier de la semelle premiere 
qui n'est pa9 encore pourvue d'un support de pied. 

La semelle, en particulier la semelle premiere, 
presente aussi au voisinage de la face d'appui des 
sallies des orteils un ou plusieurs evidements ega- 
lement remplis, completement ou partiellement, 
d'un materiau plus elastique que celui de la semelle, 
en particulier de la semelle premiere. 

Le materiau, destine a remplir ies evidements, 
est plus elastique que celui qui est relie avec la 
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semelle par vulcanisation et qui forme les convexi- 
tes et les cavites du support de; pied devant iui- 
meme etre plus elastique que le materiau de la 
semelle, en particulier de la semelle premiere. 

Le materiau remplissant les evidements et les 
entailles est le meme que celui qui sert a former 
le support de pied. 

Johannes SCHALLER 

Par procuration : 
Jean Lemoine 



« 



Pour la vente des fascicules, a'adresser a 1'Imprimerie Nationale, 27, rue de la Convention, Paris (15*>. 



BNSDOCID:<FR 1218101A l> 




BNSDOClD:<FR 1218101A l> 



M. Sch oiler 



2 planches. — PL I 




RW.Qnnr.in- <-pn i9iAiniA i> 




BNSDOCID: <FR 1218101A I > 



« 



N° 1.218.101 



/=7y. « F/flr. <S Jxjy 





BNSDOCID: <FR 121 8101 A I > 



